
Spécialité Histoire-géographie, géopolitique 
et sciences politiques (HGGSP) 

Présentation 

 



Pourquoi choisir la spécialité histoire-géographie, 

géopolitique et sciences politiques ? À qui s'adresse-t-elle ? 

La spécialité histoire-géographie, géopolitique et sciences politiques (HGGSP) 

s’adresse aux élèves qui aiment comprendre le monde, suivre l’actualité et s’intéresser 

à la complexité des relations internationales. 

  

C’est un enseignement basé sur des supports pédagogiques variés avec des 

thématiques particulièrement liées aux évolutions politiques, économiques, sociales et 

culturelles. C’est aussi l’occasion d’aller à la rencontre de l’altérité, de sociétés parfois 

lointaines, ce qui permet de décentrer un regard parfois trop franco centré. 

   

Suivre l’HGGSP est enfin une bonne opportunité de développer son champ de 

réflexion et sa culture générale ! Ainsi, elle prépare bien à de nombreux concours 

valorisant  et sélectionnant des candidats sur les compétences que nous travaillons. 

  



Un avantage conséquent : une spécialité pluridisciplinaire 

Pour analyser la complexité du monde, la spécialité HGGSP mobilise 

plusieurs points de vues, des méthodes et des concepts variés :  



Une spécialité pluridisciplinaire qui prépare à la 

poursuite d’études dans de nombreux cursus : 
- Université (histoire, géographie, sciences politiques, droit, sciences sociales …) 

- Classes préparatoires aux grandes écoles (scientifiques ou commerciales : 

CPGE, Ecole des Chartes, Ecole du Louvre…) 

- Écoles de journalisme 

- IEP (Instituts d’études politiques) 

- Et plus généralement, toute filière nécessitant autonomie, capacité de réflexion 

et d’analyse, qualité de l’expression écrite ou orale, curiosité intellectuelle, 

maitrise de l’actualité, culture générale (épreuve de concours d’entrée dans de 

nombreuses écoles). 

 

Elle offre de nombreux débouchés professionnels : métiers 

de l’enseignement et de la recherche ; du patrimoine (restaurateurs, 

conservateurs…) ; de la cartographie (IGN par ex) ; de l’architecture, de 

l’urbanisme et du paysage ; du livre et de l’édition ; des médias, du droit …  



Des méthodes spécifiques particulièrement utiles 

- Se repérer, contextualiser ;  

- Raisonner, justifier, argumenter (construire sa réflexion) ;  

- Analyser, interroger, adopter une démarche réflexive ;  

- Construire son opinion, développer son esprit critique ;  

- Se documenter et travailler de manière autonome,  

compétences fondamentales pour la réussite dans le  

supérieur ;  

- S’exprimer à l’oral : l’enseignement de spécialité est  un 

moment privilégié pour développer une expression  orale 

construite et argumentée dans l’optique du  grand oral. 



Un programme articulé autour de 5 grands thèmes 

 (à raison de 4 heures par semaine)  

Thème 1 - Comprendre un régime politique : la démocratie 



Thème 2 - Analyser les dynamiques des puissances internationales 



Thème 3 - Etudier les divisions politiques : les frontières 



Thème 4 - S’informer : un regard 

critique sur les sources et les 

modes de communication 



Thème 5 - Analyser les relations entre les Etats et les religions 



Chaque thème 

se décompose 

de la même 

manière avec : 

Une introduction qui 

pose les concepts et les 

idées principales du 

thème 

Un axe 1 a dimension 

plutôt historique, qui 

inscrit les concepts dans 

une perspective de 

longue durée 

Un axe 2 qui aborde 

plutôt les aspects 

géographiques, 

géopolitiques… 

Un objet conclusif pour 

remobiliser les 

connaissances, 

compétences et concepts 

acquis précédemment 



Un exemple d’étude 
Thème  : analyser les dynamiques des puissances internationales 

- Quelles sont les caractéristiques de la puissance  aujourd’hui? 

- Comment se manifeste la puissance à l’échelle  internationale dans les 

champs diplomatique,  militaire, économique et financier ? 
 

Axe 1 : Regard historique 

Jalons : L’empire Ottoman, de l’essor au déclin / Une puissance en 

reconstruction, la Russie.  
 

Axe 2 : Formes indirectes de la puissance 

Jalons : L’enjeu de la langue dans les relations internationales / Les 

nouvelles technologies : puissance des géants numériques face aux Etats.  

 

Travail conclusif  : La puissance des Etats-Unis aujourd’hui.  
 



En terminale,  

6 nouveaux thèmes  

(6 heures par semaine) 

Coefficient 16 

 

 
La spécialité peut être 

renforcée par le choix de 

l’option (facultative) 

« Droit et grands enjeux du 

monde contemporain » 

avec laquelle elle est très 

complémentaire 



Le grand intérêt de cette matière   « 4 en 1 » est son aspect  transdisciplinaire : elle 

est riche et donne aux élèves de  multiples  clés  de  lecture  du  monde afin qu’ils 

puissent faire une analyse plus fine d’un monde globalisé de plus en plus complexe. 

La dimension citoyenne (française, européenne et mondiale), critique et 

rédactionnelle de cette spécialité est très forte. Elle permet également de développer 

d’importantes capacités de synthèse. 

  

Chaque thème traité en HGGSP oblige les élèves à mobiliser des connaissances 

issues de chacune de ces quatre disciplines, toutes évidemment complémentaires. 

Elle est aussi ouverte à différentes disciplines, comme les spécialités sciences 

économiques et sociales (SES), Humanités, littérature et philosophie (HLP) ou 

l’histoire- géographie du tronc commun. 

  

L’échelle mondiale est aujourd’hui centrale pour comprendre la géopolitique de 

notre planète et trouver des solutions afin de réguler une forme de « désordre 

mondial ». Ce sera un des grands enjeux du XXIème siècle. Ainsi, cette option vise à 

préparer les futurs adultes à ces questionnements. 



Cette spécialité est donc très appréciée des élèves curieux, soucieux d’approfondir 

les problématiques et de s’ouvrir au monde avec des thématiques larges, mondiales 

et souvent originales. 

 

Elle peut aussi être renforcée par le choix de l’option « Droit et grands enjeux du 

monde contemporain » (option facultative de terminale) avec laquelle elle est très 

complémentaire. 

  

Comme pour toutes les autres matières, les évaluations effectuées en cours 

compteront pour le bac, puisqu’elles seront comptabilisées dans la moyenne des 

bulletins scolaires (10% de la note finale du bac). Si vous choisissez d’abandonner 

la spécialité à la fin de la première, vous devrez alors passer une épreuve au mois 

de juin de l’année de 1ère, qui comptera pour 5% dans la note du bac. Enfin, si 

vous poursuivez cette spécialité en terminale, elle fera l’objet d’un contrôle continu 

durant l’année et d’une épreuve terminale écrite de coefficient 16. 
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